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Louis Maxime Thibonneau (né le 8 septembre 1879 à Lorris, décédé le 8 décembre 1974) est 

le grand-père de M. Arnaud de Weck. La mère de ce dernier, Solange, est la fille de Maxime. 

Elle s’est mariée avec Félix de Weck.  

Louis Maxime Thibonneau a été élève en 1895-1896 et 1896-1897 au lycée d’Orléans 

(devenu Pothier en 1924). Il a obtenu son baccalauréat le 2 juillet 1897. Nous avons reçu une 

copie de son diplôme de Bachelier de l’Enseignement secondaire classique. (Cf Annexes) 

Il fut électroradiologiste aux hôpitaux de Paris. Nous avons reçu une copie d’une attestation 

de son diplôme en médecine, obtenu le 31 octobre 1906. Il a participé à la création du 

laboratoire de radiologie de la Salpêtrière. Il a été directeur des services des hôpitaux de 

Paris et il est chevalier de la Légion d’honneur. (Cf Annexes) 

M. de Weck nous a donné également un cliché de radiographie de la main de son grand-père, 

réalisée alors que celui-ci était au lycée d’Orléans. D’après la mémoire familiale, cette 

expérience avec les rayons X a été l’élément déclencheur de son engouement pour la 

radiographie. C’est ce qui l’a conduit à devenir médecin radiologue.  

La radiographie a été découverte en 1895 par le physicien allemand Wilhelm Conrad Röntgen 

(1845-1923). Il a réalisé le premier cliché avec des rayons X. Ce cliché d’une main sera suivi 

de la publication scientifique fin décembre 1895 d’un article. Les mondes scientifique, 

médical, industriels mais aussi le grand public, s’emparent de cette découverte. Entre 1896 et 

1897, par moins de cinquante articles sont publiés dans la revue Nature au sujet des rayons 

X1. En France, le médecin Antoine Béclère (1856-1939) développe la radiologie dans les 

hôpitaux français. 

Plusieurs questions se posent par rapport au cliché de la main de Louis Maxime Thibonneau. 

S’agit-il d’une démonstration réalisée au lycée d’Orléans ? Dans un autre lieu ? Qui a réalisé 

ce cliché ? Des chercheurs, des médecins, des enseignants (universitaires ou du lycée) ? M. 

de Weck nous a fourni une liste de scientifiques ayant de près ou de loin travaillé sur les 

rayonnements : Alfred Cornu, Jean Becquerel, Jean Perrin, Antoine Béclère. Il est 

envisageable que l’un de ces trois physiciens aient réalisé une démonstration au lycée 

d’Orléans  

Partant de cette hypothèse, nous avons considéré qu’il doit exister des traces d’un tel 

évènement dans les archives de l’époque. Nous avons convenu dans un premier temps de 

lancer des recherches dans les journaux locaux et aux Archives Municipales. Les pages 

 
1 http://seaus.free.fr/spip.php?article228 



suivantes proposent des extraits d’articles de presse relatant quelques évènements marquants 

en lien avec le lycée d’Orléans.  

 

La conclusion de cette première recherche nous permet de proposer deux hypothèses pour le 

cliché de la main de Louis Maxime Thibonneau : 

• Une réalisation chez un photographe (voir la publicité extraite du Journal du Loiret) 

ou lors d’une fête ou d’une manifestation publique 

 

• Une réalisation au cours d’un cours public de physique réalisé au lycée d’Orléans. 

D’après les références dans le Journal du Loiret, l’annonce des cours publics est très 

régulière en 1895 et 1896 avec notamment des cours d’histoire, d’histoire locale, de 

littérature, de langues (anglais et russe notamment), de dessin, de chimie, etc. Les 

annonces pour la physique sont plus rares. Ces cours n’ont pas forcément lieu au 

lycée d’Orléans mais on peut penser que les cours de sciences ont lieu au lycée en 

raison de la nécessité de disposer d’équipements. 

 

Si l’on va plus loin, à partir de cette hypothèse des cours publics, il est intéressant de 

constater que Georges Papelier, professeur de mathématiques spéciales au lycée d’Orléans, 

est également le président de la Société des Amateurs Photographes du Loiret. Cette société a 

organisé une conférence sur les rayons X en 1898. Cette conférence devait initialement être 

présentée par Papelier car les liens entre radiographie et photographie sont très forts. La 

nature du support, la netteté de l’image, le temps de pose sont des questions importantes pour 

les applications, notamment médicales, des rayons X 2. 

Il est donc raisonnable d’envisager que Papelier, au moins comme spectateur, ait assisté aux 

cours publics sur les rayons X. S’agissant d’un cours de physique, il est peu probable qu’il ait 

été l’enseignant principal mais il a pu participer à la prise du cliché de la main et même 

intervenir pour expliquer l’expérience de Röntgen. 

 
2 Denis Bernard, « L’image des rayons X et la photographie », Études photographiques [En ligne], 17 | 

Novembre 2005, mis en ligne le 09 septembre 2008, consulté le 09 juin 2022. URL : http:// 

journals.openedition.org/etudesphotographiques/756 

 



 

 

Les gravures ci-dessus montrent deux dispositifs permettant de produire un cliché identique à 

celui de la main de Louis Maxime THIBONNEAU. Il s’agit typiquement d’un équipement de 

laboratoire de physique. Des appareils, -datant de la fin du dix-neuvième siècle et qui ont 

déménagé en 1962 sur le site actuel- présentés dans les vitrines du lycée, au rez-de-chaussée 

du bâtiment S, pourraient avoir été utilisés lors de ces cours publics sur les rayons X. Comme 

le signale Denis Bernard, « la main s’est si bien prêtée à l’observation de la traversée des 

rayons ».  

Pour en terminer avec la question des dispositifs, le développement rapide des rayons X a 

permis de réaliser des équipements plus simples et portatifs comme en témoigne la publicité 

de 1899 et l’invention de la lorgnette par M. Séguy, préparateur à l’école de pharmacie de 

Paris. Cet appareil a notamment été utilisé par les douanes pour analyser l’intérieur des colis : 



 

 



 

https://histoire-de-la-douane.org/les-rayons-x-douaniers-1897/ 

 

En conclusion, nous pensons que le cliché de la main de Louis Maxime THIBONNEAU a été 

réalisé au lycée d’Orléans, lors d’un cours public de physique sur les rayons X durant l’année 

scolaire 1896-1897. Les appareils de la collection de physique du lycée pourraient être ceux 

qui ont servi à faire ce cliché. Il reste à déterminer qui a présenté le cours de physique et 

quelles ont été les conditions matérielles dans lesquelles cette séance de physique a eu lieu.  

 

 

 

  



Recherches dans les archives 

Visite du 5 mars aux Archives municipales d’Orléans 

Nous avons consulté les annuaires du Loiret de la période 1896-1897 ainsi que des 

documents relatifs à l’Association amicale des anciens élèves du lycée d’Orléans, du dernier 

quart du XIXe, jusqu’à la guerre de 1914. Il n’y a, dans ces archives, aucune référence à une 

démonstration scientifique des rayons X au lycée d’Orléans. 

 

 

Le Journal du Loiret (JdL) consulté sur le site Gallica (gallica.bnf.fr) : 

• Il est souvent fait mention de maître Thibonneau, notaire et maire de Lorris pour ces 

activités professionnelles et politiques 

 

 
JdL du 15 mai 1896 

 

 

 
JdL du 18 septembre 1887 

 



 
JdL du 26 janvier 1886 

 

• Il est également fait référence à un Thibonneau sous-préfet de Gien, qui est le fils du 

notaire de Lorris (par exemple le JdL du 19 août 1884) 

• Un autre Thibonneau, également notaire à Lorris, est cité à partir de 1888. Sans doute 

le successeur à l’étude. 

• Louis Maxime Thibonneau est cité pour ces résultats au lycée d’Orléans 

 

 
JdL du 01 août 1894 

 



 
JdL du 01 août 1895 

 

 
JdL du 26 juillet 1896 

 

 

 

• Il est aussi cité lors d’un concours de tir :  

 

 
JdL du 4 juin 1896 



Dans le même journal, on lit un mot sur Henri Becquerel : 

 

 
JdL du 4 juin 1896 

 

 

Articles de presse du Journal du Loiret, narrant les progrès de la science de 

l’invisible 

L’effervescence autour des rayons X fait l’objet de nombreux articles. La première référence 

date du 30 janvier 1896, la deuxième du 05 mars 1896 (erreur de référencement sur Gallica). 

Entre 1896 et 1897, il y a 35 citations du terme « rayons X » dans le Journal du Loiret. Il y en 

a 37 en 1898 puis moins d’une dizaine les années suivantes. Les extraits suivants sont classés 

par ordre chronologique et par thèmes. Nous en profitons pour donner quelques informations 

sur le lycée d’Orléans.  

 



 
JdL du 30 janvier 1896 

 

JdL du 5 mars 1896 



 

Ce même numéro du 5 mars, relate le décès de Louis-Hippolyte Tranchau, ancien professeur 

puis proviseur et enfin Inspecteur d’Académie. Auteur de l’ouvrage historique « Le collège et 

le lycée d’Orléans (1762-1892) », il œuvra de façon remarquable pour le lycée d’Orléans et 

son Association amicale des anciens élèves. Les obsèques sont relatées dans le numéro du 7 

mars 1896, cf. ci-dessus. 



 

JdL du 7 mars 1896 

 

 

JdL du 22 mars 1896 

 

 

JdL du 13 juin 1896 

 



Le Journal du Loiret se fait l’écho d’une séance importante de l’Académie des Sciences, sous 

la présidence de l’Orléanais Alfred Cornu : 

 

 

Alfred Cornu, né à Orléans en 1841, mort en 1902 est, lui aussi, un ancien élève du lycée 

d’Orléans. Admis avec le premier rang en 1860 à l'École polytechnique, il choisit l’École des 

Mines où il obtint le diplôme d'ingénieur en 1866. Ce physicien français appliqua ses 

connaissances de géométrie différentielle au perfectionnement de plusieurs instruments 

scientifiques. Son frère, l’éminent botaniste Maxime Cornu, est fréquemment nommé dans 

les bulletins de l’Association amicale des anciens élèves du lycée d’Orléans avant la guerre 

de 1914-18.  

 



 

JdL du 24 décembre 1896 

 

 

JdL du 15 janvier 1897 

 



 

JdL du 19 septembre 1896 

 

Les applications médicales des rayons X 

Edison veut rendre la vue aux aveugles 

 

JdL du 25 novembre 1896 



 

JdL du 11 janvier 1897 

 

Le développement des rayons X à l’Hôtel-Dieu de Blois 

 
JdL du 04 mars 1897 

 

 

 
JdL du 22 mars 1897 



 
JdL du 18 mars 1897 

 

 
JdL du 21 octobre 1897 

 



La radiographie au service des juges : 

 

 
JdL du 07 juillet 1897 

 

L’usage des rayons X pour lutter contre la fraude : 

 

 
JdL du 20 novembre 1896 

 

 
JdL du 24 juin 1897 

 

 



Le lycée d’Orléans proposait des cours publics du soir.  

 

 
JdL du 22 mars 1896 

 

Un cours sur les rayons X :  

 

 
JdL du 8 novembre 1896 

 
JdL du 14 mars 1897 

 

 

Le lien entre photographie et radiologie  

 

 

 
                                                     JdL du 17 mars 1898 

 



 
JdL du 24 mars 1898 

 



JdL du 01 avril 1898 



Le président de la Société des Amateurs photographes du Loiret est alors M. Georges 

Papelier, professeur agrégé de mathématiques spéciales, enseignant au lycée 

d’Orléans. 

 

On lit ci-dessous qu’en 1899 : 

« Une installation toute spéciale pour la production de RAYONS DE ROENTGEN est 

à la disposition des intéressés AU COMPTOIR DE PHOTOGRAPHIE E. SADORGE  

Orléans, 68, rue des Carmes, 68, Orléans. » 

 

 
JdL du 18 novembre 1899 

  



Références aux cours publics dans le Journal du Loiret (JdL) consulté sur Gallica (34 

occurrences entre 1873 et 1923) 

 
Cours de rhétorique, JdL du 19 novembre 1873 

 

 
Cours de chimie avec projections (expériences ?), JdL du 9 février 1876 

 

 
JdL du 25 novembre 1895 

 

 
JdL du 5 mars 1895 

 

 
Des expériences de physique réalisées devant le public ? JdL du 15 novembre 1896 



 

 
JdL du 3 novembre 1896 

 

 
JdL du 4 mars 1896 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



ANNEXES sur M. Louis Maxime Thibonneau 

1 

  
 

2  

 
 

Au dos mention manuscrite au crayon : Radiographie de la main du Docteur Thibonneau 

alors qu’il était au lycée. 1896 ou 1897 

 

 

 



3 Fiches de scolarité des internes et externes en médecine, chirurgie et pharmacie de la 

faculté de Paris  

https://aphp-diffusion-prod.ligeo-

archives.com//ark:/23259/1196026/daogrp/0#id:1408450425?gallery=true&brightness=100.0

0&contrast=100.00&center=1459.837,-637.536&zoom=6&rotation=0.000 

 

 

 

4 Registres du personnel médical  

https://aphp-diffusion-prod.ligeo-

archives.com//ark:/23259/1622852/dao/0#id:1431675233?gallery=true&brightness=100.00&

contrast=100.00&center=1399.000,-1880.000&zoom=8&rotation=0.000 

 

 

 

 

https://francearchives.gouv.fr/fr/findingaid/db0c424352aae6377146c1fef2624fde978134c9
https://francearchives.gouv.fr/fr/findingaid/db0c424352aae6377146c1fef2624fde978134c9
https://aphp-diffusion-prod.ligeo-archives.com/ark:/23259/1196026/daogrp/0#id:1408450425?gallery=true&brightness=100.00&contrast=100.00&center=1459.837,-637.536&zoom=6&rotation=0.000
https://aphp-diffusion-prod.ligeo-archives.com/ark:/23259/1196026/daogrp/0#id:1408450425?gallery=true&brightness=100.00&contrast=100.00&center=1459.837,-637.536&zoom=6&rotation=0.000
https://aphp-diffusion-prod.ligeo-archives.com/ark:/23259/1196026/daogrp/0#id:1408450425?gallery=true&brightness=100.00&contrast=100.00&center=1459.837,-637.536&zoom=6&rotation=0.000
https://francearchives.gouv.fr/fr/findingaid/f7e52cb57385f9ba9022046fd5b3c7760c395585
https://aphp-diffusion-prod.ligeo-archives.com/ark:/23259/1622852/dao/0#id:1431675233?gallery=true&brightness=100.00&contrast=100.00&center=1399.000,-1880.000&zoom=8&rotation=0.000
https://aphp-diffusion-prod.ligeo-archives.com/ark:/23259/1622852/dao/0#id:1431675233?gallery=true&brightness=100.00&contrast=100.00&center=1399.000,-1880.000&zoom=8&rotation=0.000
https://aphp-diffusion-prod.ligeo-archives.com/ark:/23259/1622852/dao/0#id:1431675233?gallery=true&brightness=100.00&contrast=100.00&center=1399.000,-1880.000&zoom=8&rotation=0.000


5 Base Leonore des dossiers de la Légion d’honneur   

https://francearchives.gouv.fr/fr/facomponent/474fc83f530a5c6a7ce8cce1a04c78ecb6b4e09d 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://francearchives.gouv.fr/fr/findingaid/aa632e79754c4a397bba64ea5adb9da745a53cc7
https://francearchives.gouv.fr/fr/facomponent/474fc83f530a5c6a7ce8cce1a04c78ecb6b4e09d


ANNEXES sur les scientifiques en lien avec le passage de M. Thibonneau au lycée d’Orléans 

 

 

Association amicale des anciens élèves du lycée d’Orléans fondée en 1863. Banquet annuel de 1897, présidé par 

Maxime Cornu, frère du physicien. 



 

Page du Bulletin de l’association amicale du lycée d’Orléans, portant mention des membres de la famille Cornu 

 

Page du Bulletin de l’association amicale du lycée d’Orléans, portant mention de Maître Thibonneau 



 

Couverture du livre d’or de la cérémonie organisée n 1921 par l’association amicale du lycée d’Orléans 

 

 

Page du livre d’or de la cérémonie d’inauguration du monument aux morts du lycée d’Orléans, portant mention 

du décès, sur le front, du professeur de physique (collègue de Georges Papelier) de la classe de Mathématiques 

spéciales : Lucien Perrin  

 



De son côté, Monsieur Arnaud de Weck nous a indiqué un numéro de L'ILLUSTRATION, (N° 2762), du 1er 

février 1896, contenant de nombreuses gravures en noir et blanc, dont la radiographie d’une main.  

 

L’article de L’Illustration s’intitule « La découverte du Dr Roentgen, épreuves photographiques obtenues par M. 

Perrin, préparateur au laboratoire de physique de l'Ecole normale. »  

 

 

 

 


